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S
itué entre Saint-Quentin et
Fresnoy-le-Grand, le pai-
sible village de Remaucourt
est en mouvement chaque
matin et soir avec le va-et-

vient des parents qui amènent et re-
prennent leurs enfants à la crèche.
« Rigolo comme la vie », c’est le nom
de cet endroit atypique ouvert en
2019 et qui depuis a bien grandi.
Avec 5 enfants au début, ce sont dé-
sormais 12 petits qui chaque matin
franchissent les lieux de cet endroit
pas comme les autres.
Inès a 3 ans. Sa maman Clémence
vient de Levergies, pas très loin de
la structure. Elle adhère totalement
à ce concept : « C’est vraiment un envi-
ronnement propice au développement de
l’enfant. Ici, il y a des animaux et la na-
ture et beaucoup d’activités manuelles,
ce qui favorise le développement de l’en-
fant. » Quatre jours et demi par se-
maine, Julie, maman d’un petit gar-
çon de 2 ans, est elle aussi conquise
par les lieux : « Le cadre avec les ani-
maux et le potager ont largement pesé
dans la balance quand on a choisi la
crèche. Notre enfant a évolué très vite et
chaque soir il rentre en ayant appris de
nouveaux mots. »

Les familles inclues dans le projet
Tout a commencé il y a quatre ans.
Laurence Six, directrice générale du
groupe, originaire du Nord, a déci-
dé d’implanter la franchise « Rigolo
comme la vie » dans l’Aisne où elle
venait d’emménager. Installés dans
un corps de ferme réhabilité (un an-
cien poulailler), les enfants
s’éveillent chaque jour dans un
cadre naturel, encadrés par 4 pro-
fessionnelles, toutes titulaires du
CAP petite enfance. « Quand il fait
beau, nous les emmenons voir les che-
vaux ou dans le potager qui se trouve

juste derrière », explique Cindy Coli-
gnon, directrice de la micro-crèche
et éducatrice de jeunes enfants.
Être au plus près des besoins de
l’enfant et s’adapter à son rythme,
sans obligation de résultat, c’est ce
qu’applique le personnel au quoti-
dien. Ici, pas de chaise haute ou de
transat. « Nous laissons les enfants ac-
quérir les positions par eux-mêmes sans
les forcer. De même, quand ils montrent
des signes de fatigue, nous leur propo-
sons la sieste ».
Un concept qui séduit les familles, à
l’instar de cette maman d’une pe-
tite fille de 2 ans : « L’équipe est très
professionnelle et s’adapte en fonction
des besoins de l’enfant et des parents. ce-
la lui permet de faire des progrès
énormes. »
Si le travail se fait en équipe, pas
question de laisser les parents de
côté. Ils sont pleinement intégrés
dans le projet : « Une fois par mois,
nous proposons des ateliers parents en-
fants afin que chaque parent voit ce que
fait son enfant et une fois par an, nous
organisons la semaine des parents. Pen-
dant une demi-journée, la famille est in-
vitée à voir comment est organisé le quo-
tidien de l’enfant, du repas aux activités.
Cela impacte beaucoup sur l’acquisition.

Quand le parent a confiance en nous,
l’enfant progresse beaucoup plus vite. »

Une application sur téléphone 
et des repas locaux
Pour les parents les plus inquiets,

des photos sont mises en lignes en
direct grâce à l’application Kidizz.
« Nous mettons en ligne des photos quasi
en instantané. Cela rassure beaucoup la
famille », précise la directrice. Et
d’ajouter : « Pour les repas, nous faisons

appel à un prestataire spécialisé dans la
petite enfance. Tous les produits sont lo-
caux. Pour ce qui est de la prise des re-
pas, nous fonctionnons par système de
plateau-repas compartimenté. L’enfant
a tout à sa disposition de l’entrée au des-
sert et mange dans l’ordre qui lui
convient. »
Autre spécificité de cette micro-
crèche : la communication par les
signes, ce qui permet d’éviter toute
frustration, libre cours à chaque en-
fant de s’exprimer et se faire com-
prendre à sa manière. L’équipe a été
formée au « baby-sign ». « Très tôt,
avant même l’acquisition du langage,
nous apprenons à l’enfant à signer. Ce
n’est pas le langage des signes à propre-
ment parlé mais un langage signé pour
se faire comprendre. » Côté détente,
une conteuse vient également une
fois par semaine raconter des his-
toires. Elle est toujours très atten-
due par les enfants.
En novembre prochain, la fran-
chise « Rigolo comme la vie » s’ins-
tallera à Saint-Gobain et une autre
micro-crèche devrait ouvrir ses
portes à Séraucourt-le-Grand en
juin 2024. Les pré-inscriptions sont
déjà ouvertes.
Informations : 06 33 46 28 28. 

Une microcrèche à la
ferme, c’est « Rigolo »

Les enfants évoluent en toute sécurité dans un environnement privilégié au cœur d’une ferme. 

Bébés et jeunes enfants
ont fait leur rentrée en
crèche. À Remaucourt,
douze enfants évoluent
dans un cadre nature au
cœur d’une ferme et des
animaux.

PETITE ENFANCE

Les crèches et micro-crèches ont le vent en poupe dans le département. Le service de la
protection maternelle et infantile de l’Aisne dénombre 102 établissements d’accueil de
jeunes enfants (EAJE) et 8 Maisons d’Assistantes Maternelles (MAM) sur son territoire. Le
service précise que cela représentait, début 2023, 1 800 places en EAJE (contre 1 683 en
2021), toutes structures confondues. 
Dans le détail, l’Aisne dispose de 684 places en micro-crèche (11 % collectivités, 5 %
associatif et 84 % privé), 67 en halte-garderie, 159 en crèche familiale, 109 en multi-
accueil collectif et familial et 781 en multi-accueil. Des chiffres qui sont amenés à croître
encore puisque « Rigolo comme la vie » (voir ci-dessus) a annoncé l’ouverture d’une
deuxième micro-crèche à Saint-Gobain en novembre et une troisième en juin 2024 à
Seraucourt-le-Grand. Des structures qui sont bien souvent perçues par les communes
comme un atout pour attirer de nouveaux habitants, et qui s’implantent pour répondre
aux besoins des jeunes parents, un besoin grandissant aux vues des sollicitations.
« Pour être sûr d’avoir une place, il faut s’y prendre bien à l’avance, avant même la
conception de l’enfant », confiait avec humour la directrice d’un de ces établissements. 
En ce qui concerne le tarif de ces services, la PMI précise : « Le Département ne parti-
cipe pas à la fixation des prix, ce qui relève à la fois du porteur et des aides de la CAF. La
Protection maternelle et infantile s’assure du respect de la réglementation (validations
des recrutements si remplacement, organisation de l’accueil, taux d’encadrement). »
G.L.

Un nombre de places croissant
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